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Exposition de tableaux
Quelle admirable carrière d’artiste que celle que les amis d’Albert Lebourg ont pris à cœur de consacrer à la fois par le livre qui vient de paraître et par la présente Exposition! Voilà une carrière qui s’étend exactement sur un demi siècle et qui est remplie, on pourrait dire jusqu’au bord, par une œuvre dont le catalogue qui vient d’être dressé comprend plus de deux mille pièces.
Notre exposition, assurément, n’a pas la prétention de représenter cet extraordinaire ensemble. Elle n’a pas, d’ailleurs, à revenir sur l’imposante manifestation qui fut organisée dans la même galerie en janvier 191 8. On ne l’a certainement pas oubliée. Au milieu même des angoisses nouvelles qui précédèrent les jours sacrés où le Destin se décida enfin pour la Justice et pour le Droit, ce choix magnifique de visions doucement éblouissantes fut pour nos yeux un charme et pour notre esprit un bon stimulant et un réconfort. C’était la belle àme d’un artiste exquis qui nous inoculait sa foi et sa vie.
Ce qu’on a voulu aujourd’hui c’est, à k veille du jour où sonnera son soixante-quinzième anniversaire, maintenant que ses jours
s’écoulent mélancoliquement dans l’impuissance du travail, c’est donner, à notre tour, à Lebourg lui-même un réconfort et une consolation en lui apportant l’écho de l’admiration unanime soulevée par la tendre et ra)mnnante splendeur de son œuvre ! On a voulu lui offrir un témoignage public de haute estime, un hommage solennel de respect pour cette belle œuvre et pour cette belle vie, si indissolublement liées toutes deux.
L’œuvre de Lebourg, c’est en effet sa vie. Il n’a vécu que pour son art. En dehors des affections, qui tiennent une si grande place dans son existence, car il n’est pas de cœur plus aimant, d’ami plus fidèle, l’amour de son art a été, comme tous les amours, la joie et la torture de sa vie.
La peinture, cependant, n’a pas précisément été le but exclusif pour Lebourg. Il ne lui suffit pas d’avoir couvert une toile de combinaisons et d’accords. Il est loin, comme les hommes de sa génération, des jeunes d’aujourd’hui qui ont la prétention de se passer de la nature, de se soustraire à la représentation des choses et de limiter l’art à ce qu’ils appellent des « équivalences ». Hélas! toute la peinture n’est-elle pas qu’ « équivalences » et n’est-ce pas par de continuels à-peu-près, par d’inévitables transpositions que nous essayons de fixer la magnificence du décor éternel et changeant, au milieu duquel nous sommes placés? Mais c’est cette éternelle et éphémère féerie des choses que
Lebourg s’évertue à traduire. Il est, lui, en extase perpétuelle devant la nature. Il n’est jamais lassé de ses enchantements quotidiens. Il s’absorbe, il s’épuise dans une contemplation continue que rien ne vient interrompre. Il est secoué par les événements, il est, semble-t-il, terrassé par les épreuves de la vie, rien, cependant, dans ses plus mauvais jours, dans ses moments si fréquents de retour pessimiste sur lui même, ne vient arrêter ni suspendre cette extase et cette contemplation. « La vie est un torrent, pourra-t-il écrire, qui nous charrie au néant »; mais il remarque en même temps que les bords en sont si merveilleux qu’il faut s’en donner la joie jusqu’au bout.
C’est cette faculté d’émerveillement, que ni la pratique du métier, ni l’àge n’ont émoussée, qui donnent à son œuvre cet attrait invincible, ce charme attirant et pénétrant. C’est, avec Lebourg, la nature qui nous parle, la nature par un interprète ému et compréhensif.
Sa carrière commence peut-être dans l’atelier de l’architecte bienveillant où il se repaît des beaux dessins de Delamarre qui ornent les murs, mais sa vocation s’est faite devant la nature même, dans ce petit coin plaisant et familier de Montfort, avec sa jolie rivière de la Risle, au flot vif et brisé par les vannes des moulins. Cet aimable pa}^sage autour du foyer paternel, il l’aimait déjà d’un amour filial, d’un amour qu’il sentait et qu’il comprenait déjà, qui le rendait tout rêveur et tout absorbé et
comme incapable d’entrevoir autre chose. Il nous dit lui-même l’impression que lui produisit, au collège d’Évreux, le discours de distribution de prix d’un professeur qui conseillait aux élèves, impatients de partir, l’emploi des vacances. Il ne leur donnait pas de devoirs, pas de lectures, mais il les engageait à regarder autour d’eux, à jouir du ciel, du soleil, des arbres, à admirer le miracle chaque jour renouvelé de la vie des champs. Lebourg fut le seul à le comprendre, mais comme il le comprit bien ! Le brave homme les exhortait à faire ce qu’il avait toujours fait.
La carrière proprement dite de Lebourg, c’est-à-dire la période de son développement professionnel, commence entre iByS et iSyS, avec ce séjour en Algérie qui fut pour lui le premier pas vers la libération, la première étape, inespérée alors, qui lui permit de s’adonner entièrement à la peinture. Lebourg peint à côté de son malheureux ami Seignemartin, qui fermera les yeux entre ses bras en 1876, et fut un peu son initiateur dans la traduction des phénomènes du ciel africain. Dès cette date, Lebourg, inconsciemment, trouve sa voie future; sans s'en douter, il applique le système d’analyse des effets de la lumière dont Claude Monet donnera, une quinzaine d’années plus tard, l’éclatante démonstration avec ses séries des Meules, des Peupliers, des Cathédrales, etc* Il se plaît à peindre l’Amirauté, son quai et ses balcons verts, la mosquée de la Pêcherie ou tel
autre coin d’Alger, en étudiant le même motif aux diôerentes heures du jour. Il est alors, ignorant tout à fait l’impressionnisme, dont la formule, du reste, est toute nouvelle, un impressionniste sans le savoir.
Aussi, lorsqu’il verra les premières toiles de Claude Monet, de Sisîey ou de Pissarro chez son ami le marchand de tableaux Portier, avec quel enthousiasme saluera-t-il ces maîtres ! 11 se sentira aussitôt dans son milieu. Après les premiers tâtonnements, il découvre sa propre manière, son écriture, une façon inédite et personnelle d’exprimer les sensations si vives, si aiguës, chaque jour plus subtiles, qu’il éprouve devant tout ce qui passe, tout ce qui change, tout ce qui fuit, tout ce qui s’évanouit sous le ciel ou sur les eaux. Car il sera le peintre inégalé des buées, des neiges, surtout, avec leurs reflets, des pluies, des givres, des fumées, des brouillards du matin qui se lèvent, des brumes du soir qui s’abaissent avec l’ombre, des aubes indécises, des crépuscules qui se meurent, de tous les phénomènes fugitifs, ces beautés qui semblaient insaisissables et qu’il a si bien su saisir, aux heures et aux saisons où tout est nuances dans la nature. Il s’ennuie devant les spectacles qui ne changent pas ; il aime particulièrement les ports de mer et les bords de rivière où les voiliers et les barques de pêche sont ballotés par les flots, où les chalands et les péniches sont halés en laissant un long sillage lumineux sur la surface ridée des eaux.
Lebourg a beaucoup voyagé, mais surtout en France, malgré deux saisons particulièrement fructueuses en Hollande, et toujours pour revenir avec plus de tendresse, plus de sensibilité devant les aspects familiers des bords de la Seine entre Paris et Rouen.
Au retour d’Algérie, on le voit vagabonder entre Dieppe et Ronfleur où le suit le souvenir de Boudin ; puis l’Auvergne l’attire et il l’appelle avec reconnaissance sa seconde patrie. C’est qu’à l’Auvergne il doit, tout au moins, un de ses chefs-d’œuvre, cet admirable tableau si pathétique de Pont-du-Châteaii^ avec sa petite diligence traversant le pont, qui met la note humaine dans le silence désolé de ce paysage de neige; maintenant le voici installé à Puteaux et il rayonne sur toute la petite et la grande banlieue parisienne, suivant la Seine de Bougival jusqu’à Vernon, plantant son chevalet à Port-Marly, Argenteuil, Herblay, Ghatou, descendant au Bas-Meudon et même à Billancourt. Le voilà bientôt aux Eyzies, à La Rochelle, et là, naturellement, il ne peut manquer de penser à Corot; il remontera un jour jusque vers le lac de Genève, à Saint-Gingolph, à Sion, on le verra plus tard à Ghalou-Moulineux, où il peint, dans une manière plus large, les grands arbres décoratifs au bord de l’étang mais c’est, chaque fois, pour revenir et enfin pour se fixer sur ces bords de la Seine qui forment son royaume, avec ses deux capitales, Paris et Rouen, où il alterne constamment, peignant tantôt, ici, le
pont Marie, le pont Saint-Michel, tous les ponts de Paris, l’écluse de la Monnaie et surtout, prise de tous les points de vue, Notre-Dame, de face, massive avec ses deux tours parallèles, du chevet, légère et aérienne avec ses arcs-boutants et sa flèche aiguë, comme un bateau, Notre-Dame sous la neige, dans les brumes du soir et de l’automne ; tantôt, là-bas, sur les rives normandes du fleuve, l’autre cathédrale se dressant sur la ligne échelonnée des quais de la cité, et tous ses faubourgs animés et populeux : l’île Lacroix, Saint-Sever, Croisset, La Bouille, d’où il fera de temps en temps quelque fugue, toujours en terre normande, à Hondouville, sur les bords d’une bien petite mais charmante rivière, l’Iton.
Toute l’existence de Lebourg est dans ces vagabondages suivis de continuels retours, le sac au dos et la boîte de couleurs à la main. Il n’a pas d’autre jouissance, d’autre loi que de peindre et, rivé aujourd’hui à son fauteuil par les infirmités contractées dans les hasards de cette carrière où l’artiste est exposé à toutes les intempéries, Lebourg, au bord de sa fenêtre, compose encore de tête des tableaux avec les éléments bornés de son horizon limité, mais dont les accords se modifient avec les divers eflets du jour.
Malgré les épreuves inévitablement réservées à toute vie humaine, — et ce pauvre cher Lebourg en a eu sa large part, — cette vie qui s’est dépensée en tant de visions de grâce, de
lO
fraîcheur et de jeunesse, doucement illuminées par une âme émue, tendre et mélancolique, en si parfait accord avec la nature, cette vie est, malgré tout, une des plus nobles, une des plus pures, une des plus belles vies d’artiste. Puisse cette manifestation, préparée par la piété, la fidélité de vieux et fervents amis, et à laquelle s’associeront de nombreux admirateurs, en convaincre Lebourg et lui faire reconnaître, enfin, la portée de son œuvre.
Léonce BÉNÉDITE.
CATALOGUE
Musée du Luxembourg
1 — U Ecluse de la Monnaie, Paris; soleil
d'hiver.
Toile. Haut., 8i cent; larg., i na. i6.
2 — La Seine à Dieppedalle , environs de
Rouen; matinée brumeuse.
Toile. Haut., 47 cent.; larg., 87 cent.
3 — Le Village d' Herblay , sous la neige,
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
Musée des Beaux-Arts de la Ville de Paris, au Petit Palais
4 — A récluse de la Monnaie, i go g.
Toile. Haut., 84 cent.; larg., i m. 3o.
5 — Bords de la Seine, à Croisset; temps de
pluie.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 85 cent.
Musée de Rouen
(collection depeaux)
6 — La Neige en Auvergne, 1886.
Haut., I m. 5o ; larg., 2 m. 65.
7 — Navire norvégien dans le port de Rouen.
Haut., 46 cent.; larg., 65 cent.
8 — Elle Lacroix sous la neige.
Haut., 46 cent.; larg., 76 cent.
Collection de M. G. Alexandre
9 — La Meuse à Rotterdam; ciel clair aux
nuages f^osés.
Collection de M. Alvès-Leite
10 — Bords de canal à Charenton ; après-midi
d* automne ensoleillé, igog.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 76 cent.
Collection de M.le Docteur Laurent Amodru
i I — Rouen : le Pré-aux-Loups et Vile Lacroix;
effet de soleil sur la côte Sainte • Catherine.
Toile. Haut., 38 cent.; larg., 55 cent.
Collection de M. S.-G. Archibald
1 2 — Bords de la Seine à Bougival, Vhiver,
Toile. Haut., 86 cent.; larg., i m. 3o.
Collection de M. Jules Augry
13 — Les Bords du lac de Généré, à Saint»
Gingolph,
Toile. Haut., 54 cent.; larg., 81 cent.
Collection de M. Avrillon
14 — Balancelles espagnoles dans le port d'Alger, iSjô.
Toile. Haut., 27 cent. 1/2; larg., 46 cent. 1/2.
Collection de M. le Docteur Bauer
1 5 — Bords de la Seine à Marly, en hiver ^ par
temps de neige.
Toile. Haut., 47 cent.; larg., yS cent.
Collection de Mo le Docteur Louis Bazy
16 — Le Pont Marie au soleil couchant.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
Collection de Jeanne André-Beaunier
17 — Les Chalands sur la Seine, au port
Henri IV, i88i.
Toile, Haut., 32 cent.; larg., 58 cent.
18 ~~ Etal de boucherie, à Alger.
Toile. Haut., 41 cent.; larg., 27 cent.
Collection de M. Max Behrendt
19 — Bords de la Seine à Dieppedalle, en
automne.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. Léonce Bénédite
20 ~ Notre-Dame de Paris, vue du quai de la
Tournelle; matinée d’été.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 65 cent.
Collection de M'”"" Alfred Bergâud
21 — Les Petites Eaux de Robec, à Rouen.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. Georges Bergaud
22 — Coucher de soleil sur la Seine , à Dieppedalle, environs de Rouen, en automne.
Toile. Haut., 65 cent.; larg., i m, 20.
Collection de M. Pierre Bergaud
2 3 — Bords de V étang de Chalou-Moulineux par la neige et soleil dliiver.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. Besse
24 — Le Pêcheur sur les bords de l’Eure, à Acquigny, brume du matin, igoy.
l'oile. Haut., 46 cent.; larg., 76 cent.
Collection de M. Binoche
25 — Effet de neige au pont d’Asnières.
Toile. Haut., 61 cent.; larg., i mètre.
2b — Vue prise dans le port de Rouen; à droite, les quais et la vieille Morgue.
Collection de M'"® Raoul Bloch
27 — Le Ba^ar oriental, Alger, i8j6.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 38 cent.
Collection de M. Lucien Blum
28 Les Bords de la Seine à Paris : vue prise
à Bercy; temps couvert.
7’oile. Haut., 3g cent.; larg., 71 cent.
Collection de M. Henri Bodenheimer
29 — Lever de soleil en automne, environs de
Paris,
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 61 cent.
Collection de Aïda Boni
3 0 — Les Bords de la Seine à Bougival; après-
î?iidi d'été, i8g3.
Toile. Flaut., 48 cent.; larg., 67 cent.
Collection de M. 3e Docteur Brocq
31 — Les Bords de la Seine à Vétheuil, iSgj.
Toile. Haut., 5ocent. ; larg., y3 cent.
32 — Le Printemps, à Meaux,
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de 3ME”® C...
33 — Le Dégel à Pont-du-Château (Puy-de-
Dôme),
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 65 cent.
Collection de 3VI. Cabot
34 — La Rue de V Épicerie, à Rouen,
Toile. Haut., 60 cent.; larg., .[6 cc u.
Collection de M. Juan Cabruja
35 — La Neige en Auvergne, Pont-du-Chdleaii .
Toile. Haut., 44 cent.; larg., 78 cent.
36 — Le Bas-Meudon; fin d'après-midi d'au-
tomne.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 85 cent.
Collection de M. de G...
3 7 — Les Bords de la Somme, à Amiens,
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M Campagnola
38 — Foire de Chignac, environs de Pont-du-
Château (Puy-de-Dôme), i885.
Collection de M. Albert Caressa
3g — Vue de la Seine et des ponts, à Rouen,
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. Georges Carette
40 — IJ Inondation à Toin^ville-la-Rivière, en
face Oissel.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. Henry Chabert
41 — Derniers Rayons du soir sur le Pont-
Neuf, Paris.
Toile. Haut., 62 cent.; larg., i m. i3.
Collection de M. Jacques Chameroy
42 — Uîi Quai à La Rochelle.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. G. Chastel
43 Le Pont Marie, en été.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M"'® Checcacci
44 — Maisons arabes à Alger.
45 — U Amirautéy à Alger, i8j5.
Toile. Haut., 27 cent.; larg., 40 cent.
46 — Dans le port d'Alger, V Amirauté, i8j6.
Toile. Haut., 3i cent.; larg., 46 cent.
47 — La Mosquée de la Pêcherie, à Alger,
Toile. Haut., 3 1 cent. ; larg., 47 cent.
Collection de M. Ernest Chapuis
48 — U Avant-port du Havre, i885.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
49 — Brumes du matin à Croisset, environs de
Rouen.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 73 cent.
Collection de M. René Clapin
50 — Navire charbonnier à quai, Rouen; effet
du soir.
Toile. Haut., 40 cent. ; larg,, 65 cent.
Collection de M. Arnold Cohen
5i — Le Pont de Meudon.
Toile. Haut,, 5o cent.; larg., 73 cent.
Collection de E. Compère
52 — Bords de la Seine à Maisons- Laffitte, en été.
Toile. Haut., 40 cent.; lare., 73 eent.
Collection de M. Maurice Cronier
53 — La Rampe Saint- Hilaire, à Rouen,, en
hiver,, par la neige.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. G. Damb ayant
54 — Vue panoramique sur le village de Sion
(Suisse], en automne.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. G. Dan thon
55 — Au pont de Bougival, en hiver.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Émile Daudré
56 — Les Bords du lac de Genève à Saint-
Gingolph, en hiver, par temps de neige.
Toile. Haut., 60 cent.; larg., 81 cent.
5y — U Avant-port de Honfleur à marée basse; ciel orageux.
58 — Vue de Paris, prise des bords de la Seine.
Toile. Haut., 32 cent.; larg., 40 cent.
5g — Vue de Rouen sous la Jieige, grise du port des péniches.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 85 cent.
60 — Bords de la Seine ^ environs de Paris; effet de neige y i8gi .
Toile. Haut., 40 cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. Geo H. Davey
6 1 — Les Bords de la Seine à Paris, rue prise à Bercy, 1880.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Albert Debray
62 — Matinée ddiiver à Bougival; soleil voilé.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
63 — Paris, le Pont-Neuf; temps brumeux, en
hiver.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
64 — Sur les quais à Alger, i8j5 .
Toile. Haut., 21 cent.; larg., 40 cent.
Collection de M. Georges Debray
64 bis — Le Départ du bateau à vapeur, à Croisset.
Toile. Haut., 60 cent.; larg., i mètre.
Collection de M. Edmond Decap
65 — Le Bords de la Dur dent, à Veulettes, en automne.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. Decludt-Tisseyre
66 — Pont-du-ChâteaUy en automne.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
67 — Un Lever' de soleil par' une gelée blanche,
en automne, à Hondouville.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Édouard Delpeuch
68 — Honjleur'.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Desolneux
69 — Le P or' t de Rouen ; temps de pluie,
Toile. Haut., 3i cent.; larg., 47 cent
Collection de M"'® Th. Dollingen
70 — Bor'ds de la Seine dans Par'is^ temps
couvert; vue prise à Bercy.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. L. Dru
71 — Le Moulin de Chalou-Moulineux .
Toile. Haut., 81 cent.; larg., 60 cent.
Collection de M. Henri Duhem
72 — Un Quai de déchargement; le port du
Louvre, à Paris, igo4.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
73 — Bords de la Seine à Vernon, en hiver.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 73 cent.
Collection de M. Favier
74 — Bougival, en hwei'; temps de neige.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., cent.
Collection de Fèvre
75 — Les Quais à Rouen; soleil brumeux.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Fontanes
76 — La Rue des Bouchers y à Alger, i8j6.
Collection de M. Gaston Fossey
77 — Intérieur de mosquée, Alger.
Toile. Haut., 48 cent.; larg., 32 cent.
78 — Vieilles Tours à Ventrée du port de La
Rochelle; soleil couchant, igo5.
Toile. Haut., 54 cent.; larg., 64 cent. 1/2.
Collection de M. G. Fournier
79 — Notre-Dame de Paris et le petit bras de
la Seine; temps de neige; vue prise du quai Saint-Michel, iSgS.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 63 cent.
Collection de M. Lyonel Françoy
80 — Bords de la Seine à Croisse!; effet de
soleil couchant.
Toile. Haut., 65 cent.; larg., i mètre.
81 — LTton bordé de peupliers, à Hondoiiville.
Toile. Haut., 65 cent.; larg., 5o cent.
Collection de Raoul Frager
82 — Les Étangs de Moulineux, au soleil
couchant.
Collection de M. le Docteur Th. Gaillard
83 — La Rue des Consuls, à Riom (Puy-de-
Dôme).
Toile. Haut., 65 cent.; larg., 40 cent.
84 — Bords de la Seine près de Charenton;
matin gris.
Toile. Haut., 38 cent.; larg., 61 cent.
Collection de M. le Docteur M. Gauja
85 — La Seine au Bas-Meudon, par une journée ensoleillée d'hiver.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 76 cent.
Collection de M. Victor Gerhardt
86 — Le Pont-Neuf et le petit bras de la Seine, par une claire journée d'été.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 76 cent.
Collection de Gérin
87 — Une Place à Pont-du-Château, en hiver.
Toile. Haut., 5ocent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Paul Gerson
88 — Effet de neige à Rouen; l’ile Lacr^oix et
le pont Corneille.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 73 cent.
Collection de M"'"’ Marcelle Gibert
89 — Notre-Dame de Paris.
Toile. Haut., bo cent.; larg., 65 cent.
Collection de Pierre Goujon
90 — Moulin au bord d'un canal, en Hollande,
S chie dam.
Toile. Haut., 47 cent.; larg., 73 cent.
Collection de M. le Baron Gourgaud
91 — Notre-Dame de Paris; soleil couchant en
automne.
Toile. Haut., 91 cent.; larg., i m. 46.
Collection de M. Albert Guilloux
92 — Porte de mosquée à Alger, i8j6.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 3o cent.
93 — Intérieur de café maure à Alger.
Toile. Haut., 34 cent.; larg., 25 cent.
94 — Boutique ouverte dans une rue d'Alger.
Toile. Haut., 28 cent.; larg., 24 cent.
95 — Les Bords du lac de Genève au Bouvreuil
(Suisse).
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 78 cent.
Gollection de M. Alphonse Guilloux
96 — Portrait de Madame Hugot, née Guilloux,
Collection de Jules Hirsch
97 — Notre-Dame de Paris; matinée d'automne.
Toile. Haut., 81 cent.; larg., i m. 16.
Collection de M. Jacques Holzschuch
98 — Le Bac à La Bouille , environs de Rouen.
Toile. Haut., 60 cent.; larg., i m. o5.
Collection de M. Louis Kronberg
99 — La Seine à La Bouille, prés Rouen ;
matinée d'automne, igoo.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., j'i cent.
Collection de M""® Édouard Jalla
100 — Bateaux-lavoirs sur la Seine; effet de
soleil levant perçant les nuages.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. L, Langlois
101 — La Seine à Port-Marly ; après-midi
d'été.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. Henry Laurent
1 02 — Les Anciens Quais de Rouen, avant j883.
Toile. Haut., 38 cent.; larg., 71 cent.
Collection de M. Leblanc
103 — Les Bateaux de pêche dans le bassin du
port, à Dieppe.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M"® Lévi de Benzion
104 — La Seine à Ventrée du Cours-la-Reine,
par la neige.
Toile. Haut., 5o cent ; larg., y3 cent.
Collection de M. Lévi de Benzion
lob — Une Route à Saint-Denis, par la neige.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Sam Lévy-Simmons
506 — Soleil dliiver sur la Seine.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 76 cent.
Collection de M. Frédéric Manaut
207 — Rouen, vue des quais et de la Seine au soleil couchant, igiS.
Toile. Haut., y3 cent.; larg., 1 mètre.
S 08 — Le Hameau de la Vacherie, au bord de V étang, à Chalou-Moulineux.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. J. Mazeran
109 — La Vallée de la Seine; vue prise aux environs de Paris, Carriéres-Saint- Denis.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 76 cent.
Collection de M. A. Mercier
1 10 — Les Bords de VEiire en automne.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Alphonse Michel
111 — Notre-Dame de Paris, un soir de neige,
Toile. Haut., 82 cent.; larg., i m. 20.
Collection de M. Molinard
112 — Dans le port de Rouen; temps couvert et
venteux.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Charles Mollet
1 1 3 — Le Bac à La Bouille, au coucher du
soleil.
Toile. Haut., 65 cent.; larg., i mètre.
Collection de M. I. Montaignac
1 14 — Les Bords de la Seine à Amiens.
Toile. Haut., 78 cent.; larg., i m. 07.
1 1 5 — Les Quais de La Rochelle,
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 61 cent.
Collection de M. Étienne Moreau-Nélaton
116 — Vue prise à Hon fleur; à droite., le séma-
phore et le phare.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 76 cent.
Collection de M. Marcel Nicolle
1 1 7 — Le Port de Rotterdam dans le brouillard^
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M Henri Pajeot
ii8 — Après-midi d'automne à Dieppedalle , emnrons de Rouen,
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 85 cent.
Collection de Edmond Parizot
I 1 9 — Bords de la Seine, près Rouen, par une journée ensoleillée.
Toile. Haut., 54 cent.; larg., 8i cent.
Collection de M. le Docteur Paulin
120 — La Seine et le Pont-Neuf; soleil d’hiver, par temps de neige, i8g3.
Toile. Haut., 87 cent.; larg., 60 cent.
Collection de Georges Petit
121 — Le Pré-aux-Loups, au bas de la côte Sainle-Catherine, à Rouen,
Toile. Haut., 62 cent,; larg., i mètre.
Collection de M. Albert Poullot
122 — Paris; vue prise du quai de la Râpée, un matin d’élé.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 63 cent.
Collection de M. Emile Rafin
123 — Bords de Vlton à Hondouville ; soir d'été.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 65 cent.
Collection de Pierre Rey-Cathala
1 24 — Les Anciens Moulins du port de Rotte?'-
dam, un jour de grand vent, i8g5 ,
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Claude Roger-Marx
125 — Le Boulevard et la mosquée de la Pêche^
rie, à Alger, i8j5.
Toile. Haut., 3i cent.'; larg., 46 cent.
Collection de M. Eugène Rudier
126 — Route au bord de la Seine, aux Andelys;
fin d’ après-midi.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 73 cent.
Collection de Paul de Molènes
127 — Le Port de La Rochelle,^ avant la tombée
de la nuit.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. René Mondain
1 28 — Vue de Paris, p?dse du bas du pont
d'Austerliti, par la Jieige.
Toile. Haut., 36 cent.; larg., 66 cent.
Collection de M. Émile Moreau
129 — Rouen; vue delà Seine et des quais, igi6.
Collection de M. Pado
130 — Le Port de Rouen; ciel couvert, temps
gris.
Toile. Haut., 32 cent.; larg., 58 cent.
Collection de M. de Rochecouste
131 — Une Rue à Bercy.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Roger-Miles
î32 — La Meuse à Rotterdam ; brume et soleil du matin, i8g6.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Victor Rollin
133 — Chemin montant en Normandie ; effet de printemps.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 73 ccnt.
Collection de M. Lucien Sauphar
534 — Soleil d’hiver par temps de neige.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., 73 cent.
Collection de M. A. Savard
î35 — Les Bords de la Seine à Oissel; l’embarcadère du bateau à vapeur, i8gi .
Toile. Haut,, 40 cent.; larg., 63 cent.
Collection de M. A. Savourât
136 — Le Pont de Charenton ; après-midi d'été.
Toile. Haut., 3i cent.; larg., 55 cent.
Collection de M. Komano Scheu
137 — Neige en Auvergne; le pont sur V Allier y
à Pont-du-Château.
Toile. Haut., 5g cent.; larg., 8i cent.
Collection de M. André Schœller
138 — Gelée blanche en hiver.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Alphonse Sichel
I 39 — Les Bords de la Seine à Saint-Cloud, en été, i8g2.
Toile. Haut., 38 cent.; larg., 61 cent.
Collection de M. Jules Siegfried
140 — Le Petit Bras de la Seine au Bas- Meudon, le soir.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Henri Stettiner
141 — Les Bords du lac de Genève, par temps de neige; matinée d'hiver, igo2.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. Octave Tripette
142 — La Charrette dans la neige, sur la route
de Mont-Gargan.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 55 cent. 1/2.
Collection de M. le comte Avogli Trotti
143 — U Entrée du port^ à H on fleur.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. le Docteur des Tureaux
144 — Vue de la Seine à Saint-Cloud, prise du port de Suresnes, i8g3.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. E. Urbin
145 — Les Bords de la Seine à La Bouille; matinée ensoleillée.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 85 cent.
Collection de M. V...
146 — Dieppe; un coin du port par temps erisoleillé.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. F. Van Hoof
147 — Vue de Dieppe, prise de U ancien Pollet,
Toile. Haut., 38 cent.; larg., 71 cent.
Collection de M“® Henri Vever
148 — Le Pont de Neuilly, en automne, 1888.
Toile. Haut-, 46 cent.; larg., 76 cent.
Collection de M. Henri Vever
149 — La Route du Bois ‘de -Boulogne, à
Neuilly; soleil dliiver par temps de neige.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., 65 cent.
150 — Soleil brumeux sur la Seine, à Rouen,
en été.
Toile. Haut., 40 cent. ; larg., cent.
Collection de M. A. Vicario
1 5 1 — Bords de la Seine à Port-Marly, en été,
igo3.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., 76 cent.
Collection de M. Pierre Vignal
i52 — Le Pont suspendu sur la Seine, à SainL Denis.
Collection de M. Georges Wattine
i53 — La Seine aux environs de Paris, en automne.
Toile. Haut., 46 cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. J. -J. Weerts
164 — Pai^isy Vécluse de la Monnaie vue des quais.
Toile. Haut., 40 cent.; larg., y3 cent.
Collection de M. Daniel Weil
155 — Notre-Dame de Paris, le pont de V Ar-
chevêché et le pont Saint-Louis vus du quai de la Tournelle.
Toile. Haut., 38 cent.; larg., 61 cent.
Collection de M. Wormser
156 — Bords de la Seine, environs de Rouen;
après-midi d* automne.
Toile. Haut., 60 cent.; larg., 92 cent.
Collection de M. X...
167 — La Seine, le pont Louis-Philippe et les maisons du quai de VHôtel-de- Ville.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. O. Zieseniss
i58 — Trois-mâts anglais et bateaux de pêche enti^ant dans le poi't de Dieppe.
Toile. Haut., 35 cent.; larg., 65 cent.
Collection de M. Matsukata
A KOBÉ (japon)
169 — Pont rustique, près Rouen, soleil couchant.
Toile. Haut., 5o cent.; larg., y3 cent.
160 — La Seine à La Bouille.
Toile. Haut ,46 cent.; larg., 85 cent.
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